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CAPD du 13 décembre 2012

Déclaration du SNUipp-FSU
                      Monsieur le Directeur Académique, 
A propos du règlement du mouvement 2013, pour prolonger la liste de nos propositions communes non prises en compte,  le SNUipp-FSU réitère ses demandes concernant :

· La disparition de la note dans le barème, source d’iniquité.

· La possibilité de faire une liste de « souhaits » papier lors de la seconde phase à partir d’une liste de postes vacants connus.

Concernant l’avancement, cette CAPD se tient au moment où tous les fonctionnaires dont, bien évidemment, les enseignants, constatent une baisse de leur salaire sur leur fiche de paye due à la poursuite du gel du point d’indice, pour la 3ème année consécutive, cumulée à l’augmentation du prélèvement pour pension civile, conséquence directe de la réforme des retraites de  2010. 
Pourtant le ministre Vincent Peillon le reconnaît lui-même : « il serait digne » de mieux payer les enseignants, un enseignant français du primaire gagnant en moyenne 320 € de moins que ses collègues européens. Il est urgent de résorber ce déclassement salarial.
D’autant que pour la première fois, un rapport de la fonction publique considère que les PE ne se situent plus dans la catégorie « profession intellectuelle supérieure » mais dans celle des «  professions intermédiaires ». À ce constat, s’ajoute celui d’un sous-salaire des femmes dans un métier féminisé à plus de 80 %. Les femmes enseignantes du 1er degré sont rémunérées en moyenne 1960 € contre 2070 € pour les hommes. Des écarts qui croissent au fil de la carrière. 
En 2011, près de 60 % des enseignants du 1er degré partant en retraite n’ont pas atteint le 11e échelon. Sur les 23 % des PE ayant atteint la hors classe, seuls 3,4 % sont partis à la retraite au dernier échelon de la hors-classe. La non-reconstitution de carrière de nombreux instituteurs intégrés PE est à l’origine de ces inégalités.

Le SNUipp-FSU s’est toujours battu pour des modalités d’intégration plus justes pour tous, instits et PE.

Il revendique, en outre, l’accès de tous à l’indice 783, indice terminal de l’actuelle hors-classe au rythme d’avancement le plus rapide, dans le cadre d’une classe unique. Il demande la transformation de la hors classe en échelons accessibles à tous et la disparition de la note, source d’iniquité, dans le barème concernant l’avancement.
“Faire carrière” dans le corps des professeurs des écoles est de moins en moins valorisant et l’on peut s’inquiéter pour les recrutements à venir. Pour exemple, le faible pourcentage de présence affichée par l’académie et le Loiret en particulier, lors des derniers écrits du CRPE 2013. L’annonce de la poursuite du gel du point d’indice est un signe supplémentaire peu encourageant.

 C’est pourquoi la FSU  exige une mesure générale immédiate, la suppression de la journée de carence et l’ouverture de véritables négociations, la revalorisation de la valeur du point d’indice, la reconstruction de la grille, des carrières linéaires déconnectées de l’évaluation et d’un pseudo mérite, la revalorisation salariale des filières féminisées et l’intégration des indemnités dans le salaire.
A ce titre, le SNUipp, dans la FSU,  lance une pétition adressée au ministre de l’Éducation nationale « Mieux rémunérer les professeurs des écoles : c’est maintenant ! ». La remise de ces cartes sera organisée en janvier 2013.
�








